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Commonwealth se tiendra au Canada. J'ex-
prime, j'en suis sûr, la gratitude de tous les
députés à M. Montgomery qui a fait savoir
au conseil d'administration de l'APC qu'il lui
offrait ses services. Cette offre montre bien
pourquoi nous le tenons en si haute estime,
et je pense que, même s'il démissionne de son
poste, le Canada pourra encore compter sur
ses services à l'avenir.

Au nom de notre groupe, je tiens à lui
exprimer nos meilleurs sentiments et nos
voux de bonne santé, et qu'il ait l'occasion
de servir le Canada pendant longtemps encore.

M. R. N. Thompson (Red-Deer): Monsieur
l'Orateur, je suis heureux de pouvoir sous-
crire aux observations formulées par le pre-
mier ministre et les représentants des autres
partis à l'égard de notre estimé et bien-aimé
collègue de la Chambre des communes, M.
Montgomery. Durant les quelques années que
j'ai passées à la Chambre, je me suis rendu
compte d'une façon toute spéciale de sa servia-
bilité amicale et constante, non seulement dans
l'exercice de ses fonctions officielles, mais très
souvent en rendant une foule de petits ser-
vices n'entrant aucunement dans ses fonc-
tions. C'est sans doute là une des raisons
pour lesquelles ceux d'entre nous qui l'ont
connu l'appelaient affectueusement Monty.
Pour nous, il est plus qu'un compagnon de
travail et un ami. C'est véritablement un
fonctionnaire consciencieux et dévoué et un
excellent citoyen canadien.

En mon nom personnel et au nom des
autres membres de mon groupe, je tiens à
dire qu'il mérite tous les éloges qu'on a faits
de lui, la brièveté de mes remarques ne
reflètent en rien la profondeur de l'estime que
nous lui témoignons. Nous sommes heureux
de savoir qu'il continuera d'être parmi nous.
Nous nous unissons à l'hommage qui vient
de lui être rendu pour le grand apport qu'il
a fait à l'Association parlementaire du Com-
monwealth; nous sommes sûrs qu'en se dé-
vouant à cette importante organisation, il
continuera d'être parmi nous.

(Texte)
M. Réal Caouette (Villeneuve): Monsieur

l'Orateur, nous nous associons avec plaisir
aux paroles prononcées par le très honorable
premier ministre à l'endroit d'un fonctionnaire
exemplaire, M. Montgomery, qui a toujours
rempli ses fonctions avec tact et avec le
dévouement le plus complet.

A notre tour, nous du Ralliement créditiste
souhaitons à M. Montgomery une bonne santé

et plusieurs années de bonheur à l'extérieur
de la Chambre des communes. Nous regret-
tons qu'il nous quitte, mais nous lui offrons
nos meilleurs vœux pour l'avenir.

(Traduction)
M. l'Orateur: Il arrive peu souvent que

l'Orateur a l'occasion de prononcer des paroles
agréables, mais en voici une puisque celui
à qui tous ces hommages ont été rendus ne
peut parler lui-même non plus que le greffier,
le deuxième greffier adjoint, ni en ce moment,
l'Orateur adjoint ou le président adjoint des
comités. Les honorables députés me permet-
tront peut-être d'ajouter que depuis que j'oc-
cupe ce poste élevé et privilégié, M. Montgo-
mery m'a toujours témoigné la plus grande
loyauté et il a rendu avec bienveillance des
services extrêmement efficaces. Nous regret-
tons que son état de santé et d'autres motifs
l'obligent à prendre cette décision, mais nous
espérons que ce départ et ce repos bien mérité
seront très agréables, qu'il jouira de nombreu-
ses années de loisir et qu'il participera même
à certaines activités du gouvernement.

REMPLACEMENT DU LEADER
DU GOUVERNEMENT

Le très hon. L. B. Pearson (premier mi-
nistre): J'aimerais annoncer une nouvelle qui
peut-être intéressera la Chambre. Il y a quel-
ques semaines déjà, le ministre de la Justice
m'avait exprimé le désir d'être relevé de
son poste de leader du gouvernement à la
Chambre, étant donné les responsabilités que
lui imposaient ses doubles fonctions de mi-
nistre de la Justice et de chef du parti pour
le Québec. Ce désir, il l'avait également fait
connaître à la Chambre des communes. A
ce moment-là, je l'avais prié de demeurer
leader jusqu'aux vacances d'été. (Exclama-
tions) Il semble maintenant assez évident
que les vacances d'été n'auront pas lieu, du
moins pas cette année. J'ai donc accédé à
la demande du ministre de la Justice et prié
le président du Conseil privé d'assumer, pour
la présente session, le rôle de leader de la
Chambre.

RUMEURS D'ÉLECTIONS DANS LA PRESSE

A l'appel de l'ordre du jour.

M. Auguste Choquette (Lothinière): Mon-
sieur l'Orateur, j'aimerais poser une question
au très honorable premier ministre. D'après
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